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Plus le Soleil est rempli de larmes 
 

Plus la tristesse vous envahit 
Ami épuise ton vague à l’âme 

Le soleil n’est pas parti. 
 

Laisse courir les nuages 
Leurs noirs qui t’appauvrissent 

Ils te rendront invulnérable 
J’ai quitté mon cher pays 

 
Les nuages se partagent 
Le ciel de l’Europe réunit 
A lui seul tous les nuages 

Dans son ciel gris sont réunis 
 

Les hommes pillent les réserves 
De cette Terre qu’ils appauvrissent 

Amis cette Terre prospère 
Sera votre cercueil aussi 

 
Ce sont là dans ma tête 

Mes refrains d’aujourd’hui 
Moi je fais une petite prière 
Dieu à lui seul veille la nuit 

 
 

JEAN DE LA SOURCE CE MYSTERE 
SE TIENT NON LOIN DE SON LIT 
IL PRIE LA NUIT QUELLE MISERE 

POUR LUI LE SOLEIL LUIT 
 

24 août 2004  
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Par Patrick Marcadet  3 € 19 rue de Chateaubriand 14000 CAEN  

 

Écume  AMÈRE 
 

L’écume, les larmes 
Ces larmes qui ramènent les drames. 

 
Le vent, le souffle, 

Ce vent qui souffle sur les falaises 
Pour que nos cris se taisent. 

 
S’engouffrent, au plus noir des labyrinthes 

Toutes ces plaintes 
Qui viennent mourir 
Comme des martyrs 

 
Et cette musique 
Sortie de l’orgue 

A la fois lyrique et baroque 
S’échoue comme une mouette 

Sans tête. 
 

D’énormes vagues viennent recouvrir 
Ce paysage sans visages 

Où moult navires 
S’y perdent et s’y noient 

Dans la plus effroyable peur 
Et le plus grand fracas. 

 
Je vois l’écume 

J’entends le vent 
Ce vent hurlant qui souffle 

A grosse haleine 
Qui, contre la falaise se cogne 

Et si la mouette perd tout son sang 
C’est qu’elle le répand sur les océans. 

 
L’écume se fait épaisse brume 

Recouvrant se paysage mort vivant 
Et si je reste là 

A le regarder avec un semblant d’avoir faim 
C’est que je suis grain de sable fin 

Tout aussi orphelin !… 
 

Tourenne Michèle 
 

NOMAN’S LAND 
1 
Il y a eu 
comme un gigantesque             trou noir 
puis il s’est réveillé 
                                                                      sans mémoire 
Sans passé 
                                                     sans futur 
enfin débarrassé de toutes les scories 
d’un destin qui ne lui appartenait plus 
                                                          délivré de ses chaînes 
absurdes        délétères      qui le rivaient 
à ce monde illusoire 
                            dont il est à jamais 
                                                       enfin 
et pour toujours 
                                                               absous. 
2 
D’un pas mal assuré 
                                il a repris sa marche           seul 
             dans ce vide        abyssal 
                             cette nuit si claire 
si lumineuse             si rayonnante 
                        cette obscure clarté 
qui le guide          bien mieux 
                                         plus sûrement 
                                                              que fil d’Ariane 
vers cette       vérité 
                         qu’il n’a cessé 
d’appeler 
              de tout son être        mais jusqu’alors 
                                   en vain 
            englué qu’il était 
                                   dans les songes dévorants 
de ses rêves    mort-nés. 

Patrick Marcadet  (à suivre) 
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Au nom de Stéphanie, la seule « vraie », à jamais. 

 
21 décembre 1989, 16 heures. 

Alors que je commence à traverser ce hall, 
Bondé de gamins désintéressés, 

Bondissant et criant autour des tables 
De jeux, 

Ta voix prononçant mon prénom 
Perce le brouhaha des gosses. 

16 avril 1991, 20 heures 
Il pleut, il n’y aura pas de coucher de soleil 

Dans le ciel des Pyrénées ce soir. 
Toutes les conditions que tu préfères… 

Sauf qu’il y a de la pluie dans mon cœur, 
Et que mon amour pour Toi ne se couchera jamais. 

Aussi froide que la pluie, 
Aussi sensuelle qu’un coucher de soleil au fond de la mer, 

Une plage, un collier de perles, ton innocence, nos 
différences, 

Ces barrières… que je n’ai jamais su briser par des 
carences… 

Je suis amer. 
Une année est passée, je tourne toujours en rond 

Jusqu’à espérer une mer 
Une mer pour tous les deux 
Pour enfin affronter l’Eternel 

Rien que pour Toi, Toi seulement, Stéphanie. 
Clermont , pourvu que ce soit dans mon cœur l’accalmie. 

Seulement, depuis si longtemps avec Toi c’est fini 
Stéphanie. 

J’ai essayé maintes fois de tenter le tout pour le tout. 
Toi que j’aime tant, ça en devient vraiment fou 

Et ça en devient m^me exaspérant, de t’aimer toujours 
autant ! 

Plus d’une année de désabusement, 
Je suis résigné. 

Pourtant, je ferai tout pour encore t’aimer. 
Ma plus belle pensée, mon plus beau souvenir, 

C’est ton sourire. 
Fragile, sensuel mais discret 

Rien que pour lui je voudrais tout donner 
Mais c’est fini entre nous maintenant 

Demain c’est Clermont Ferrand, 
Une tout autre vie, 

Malheureusement plus jamais sans « ma » Stéphanie. 
« Eight days a week » 

Que je pourrai te chanter avec mes tripes, ► 

▼ 
Tu ne répliquerais pas « think for your self » avec dédain. 

Que m’importe mon avenir, 
Pourvu qu’il comporte ton sourire ! 

Autant le tien pour moi, 
Que le mien pour toi ! 
« Eiht days a week » 

Rien que pour nous deux, 
Et seulement rien que pour nous deux, Stéphanie ! So… 

Love you every day girl, always on my mind 
One thing I can say girl, 

Love you all the time 
Old me, love me old me, love me 
I aim’s got nothing but love girl, 

Eight days e week, eight days e week, eight days e week! 
 

Vincent Moulia 
 
# 

LIBELLE N° 152 
Disponible au prix de 2 € (Abonnement 12 numéros : 20 €) 

116 rue Pelleport 75020 Paris 
# 
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Poésies, nouvelles, informations. 

2 €  14 rue de la Glacière 81600 GAILLAC 
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COMME EN POESIE 20 
Le numéro : 3 € (abonnement 4 numéros 12 €) 
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LE JOURNAL A SAJAT N° 68. 
Très grand nombre de poésies pour tous. 

164, bd de Stalingrad Appt. 259 Ivry sur Seine 94200 
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Sur le web :  
http://www.chez.com/poesies  
http://www.ecrits-vains.com 

http://www.benovsky.com/poesie 
http://www.genhit.com/top/effebey 

http://www.lagalerie.be/louissavary/index.htm 
http://fcaroutch.free.fr  

 
Tous les complexés 

Qui avaient peur de leur ombre 
Vous ont sans doute aidé 

A  sortir de la vôtre 
# 

A la bourse du sexe 
Vos axions 

N’arrêtent pas  
De grimper 

# 
Vous êtes prêts à tout 

Pour le plaisir de la femme 
Excepté vous soumettre 

A tous ses caprices 
# 

N’ayez pas peur 
De vous être infidèle 

La voix de la conscience 
Est tellement discrète 

# 
Vous avez toujours eu 
Du talent à revendre 
Sans jamais toutefois 

Trouver acheteur 
# 

Vous aurez bien du mal 
A parvenir à la hauteur  
De vos propres illusions 

 
Louis Savary (extraits de son nouveau recueil) 

Louis Savary : Recueil : MISANTHROPE MA NON 
TROPPO Arcam 40 rue de Bretagne 75003 Paris 
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